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Ausserordentliche Mitgliederversammlung des SVPS vom 7. November 2009 
 

SVPS: Der Informationspflicht gerecht werden 
Das «Bulletin» auch an die Brevetinhaber 
Bis anhin waren nur die lizenzierten Pferdesporttreibenden verpflichtet, das «Bulletin» als offiziel-
les Publikationsorgan des SVPS zu beziehen – und das Abonnement zu bezahlen. An der ausser-
ordentlichen Mitgliederversammlung am 7. November in Bern wurde nun ein Antrag des SVPS-
Vorstandes gutgheissen, wonach auch sporttreibende Brevetinhaber ab 2010 dieser Abonne-
ments-Pflicht unterstellt werden. Der Verband nimmt damit seine Informationspflicht wahr und alle 
Pferdesporttreibenden in die Pflicht, sich zu informieren. 

Es kann nicht sein, dass die ständig wachsende Zahl sporttreibender Brevetinhaber in Sachen 
Kommunikation sich selbst überlassen bleiben und damit Gefahr laufen, wichtige Informationen 
des Verbandes zu verpassen. Denn in den letzten Jahren hat sich herausgestellt, dass die sport-
treibenden Brevetinhaber über Reglementsänderungen sowie weitere wichtige Informationen und 
Beschlüsse des SVPS oft nicht oder nur ungenügend informiert waren. Deshalb hat der Vorstand 
des SVPS beschlossen, nebst den Lizenzierten auch die Brevetinhaber ab 2010 zu verpflichten, 
das offizielle Publikationsorgan «Bulletin» zu beziehen. Der gemessen an den Leistungen (das 
«Bulletin» erscheint 16 Mal jährlich) sehr bescheidene Abo-Betrag von Fr. 50.– soll zusammen mit 
der Brevet-Gebühr in Rechnung gestellt werden. Diesem Antrag des Vorstandes wurde an der 
ausserordentlichen Mitgliederversammlung des SVPS am 7. November in Bern zugestimmt. 

Die Gegenleistung 

Abgesehen davon, dass einerseits die sporttreibenden Brevetinhaber genau wie die Lizenzierten 
ein Anrecht auf Information aus erster Hand haben, geht es andererseits auch darum, den Kontakt 
zwischen der Basis und dem Dachverband aufrecht zu erhalten, bzw. zu optimieren. Der SVPS ist 
keineswegs «nur» der Verband der Spitzensportler. Leistungen, Aktivitäten und auch Regelungen 
betreffen den Basissport genauso. Im Jahr 2008 lösten rund 10'000 brevetierte Sporttreibende das 
Brevet ein, 10'000, die unbedingt – im eigenen Interesse – an die Informations-«Nabelschnur» des 
Dachverbandes angeschlossen werden müssen. 

Die zusätzlichen Einnahmen, die der SVPS mit dem «Bulletin»-Obligatorium für sporttreibende 
Brevetinhaber generiert, fliessen nicht einfach in einen grossen Topf. Sie kommen dem «Bulletin» 
– und damit den Abonnenten – insofern zugute, als das redaktionelle Angebot spezifisch auf die 
Basis ausgeweitet wird. Die Gegenleistung für den Beitrag, den künftig auch die sporttreibenden 
Brevetinhaber an das offizielle Publikationsorgan des SVPS zu leisten haben werden, übertrifft al-
so gesamthaft bei Weitem den bescheidenen Aufwand des Einzelnen. 
 

Bern, 7. November 2009 
Urs Oberholzer 
Präsident 



 

Schweizerischer Verband für Pferdesport 
Fédération Suisse des Sports Equestres 

 
Assemblée extraordinaire des membres de la FSSE du 7 novembre 2009 
 

FSSE: Répondre au devoir d'information  
Le «Bulletin» désormais également obligatoire pour les détenteurs de 
brevet 
Jusqu'alors, seuls les pratiquants de sports équestres licenciés étaient obligés de s'abonner au 
«Bulletin», l'organe de publication officiel de la FSSE – et donc d'en payer l'abonnement. Lors de 
l'assemblée extraordinaire des membres du 7 novembre à Berne, la proposition du comité de la 
FSSE selon laquelle les personnes détentrices du brevet et pratiquant le sport seront également 
soumises à cette obligation d'abonnement dès 2010a été approuvée. Ainsi, la fédération répond à 
son devoir d'information en incitant tous les pratiquants de sports équestres à s'informer. 

Il est en effet inacceptable que les détenteurs de brevet, dont le nombre augmente constamment, 
soient voués à eux-mêmes en matière de communication, risquant ainsi de rater des informations 
importantes publiées par la fédération. Ainsi, ces dernières années, il a été établi que des sportifs 
équestres détenteurs du brevet n'étaient pas au fait, ou alors de façon très marginale, des modifi-
cations de règlements ou d'autres informations et décisions importantes de la FSSE. C'est la rai-
son pour laquelle le comité de la FSSE a décidé d'obliger les détenteurs de brevet à s'abonner au 
«Bulletin», l'organe officiel de la fédération, ceci dès 2010, comme cela était déjà le cas pour les 
sportifs détenteurs d'une licence. Le montant de l'abonnement, au demeurant très modeste, soit 
Fr. 50.- (pour les 16 numéros annuels du «Bulletin»), sera facturé avec la taxe de brevet. L'as-
semblée extraordinaire des membres de la FSSE du 7 novembre à Berne a approuvé cette propo-
sition. 

La contrepartie 

En dehors du fait que les sportifs au bénéfice d'un brevet ont le droit d'accéder à une information 
de première main tout comme les licenciés, il s'agit également de soigner le contact entre la base 
et la fédération faîtière, voire même de l'optimiser. En effet, la FSSE n'est pas «uniquement» la fé-
dération des sportifs de haut niveau. Les prestations, les activités ainsi que les réglementations 
concernent tout autant le sport de base. En 2008, 10'000 sportifs ont renouvelé leur brevet, 10'000 
qui doivent absolument être connectés – dans leur propre intérêt – à la source d’où proviennent les 
informations de la fédération faîtière. 

Les recettes supplémentaires générées par la FSSE avec cette obligation d'abonnement au «Bul-
letin» pour les sportifs détenteurs du brevet ne serviront pas simplement à faire gonfler la caisse. 
Elles seront en effet utilisées pour le «Bulletin» – et donc pour les abonnés – puisque la partie ré-
dactionnelle sera spécifiquement étoffée pour la base. La contrepartie du montant que les sportifs 
détenteurs du brevet devront débourser pour l'organe d’information officiel de la FSSE dépasse 
globalement de beaucoup l'effort modeste consenti par chacun. 
 

Berne, 7 novembre 2009 
Urs Oberholzer 
Président 


